
La mode et la guerre 

Des ohligarions de 
'la Victoire plutôt que 

des toilettes neuves 
Né vous.scandaIisez pas si vous 

voyez quelques-unes de vos amies 
qUi . portent encore, ce printemp,>, 
leurs chapeaux de l'an dernier. 

C'est que toutes les jeunes' filles 
qui travaillent dans les bureaux et 
les magasins ont Dris leurs éconD~ 
mie,s pour acheter des .0b1igations, 
de la Victoire. On leur' Il appris la 
vertu de l'économie, surtout en 
teinpsde guerre, alors que notre 
pays est. menacé et qu'il lui faut 
un'i:l armée fortement équipée avec 
lematérfel le DIus :rioderne, Ft 
cela coûte cher. Alors. les jeunes 
Can'adiennes ont compris que cha­
cunede nous doit faire son devoir 
ct se priver de quelques petites sa­
tiSfactions de vamté pour que 'e 
Cangda défende ses côtes et con­
servènotre liberté. 

La ~eçrétaire d'un homme d'af­
faÏreslious disait: "J'ai lu, dans 
les journaux, dans les magazines, 
dans les livres, les horreurs com­
mises e~ Europe par les :tazis. S~ 
toutes 11}'s iemmés d'Europe avaient 
compi' tôt ce que représen­
te 1 . '.. e nazie. ellesI}'auraient 
peut~Ç;tI'#Pas.\ aujoqrd'hlJ..i,. à ep.dn­
rer dttssouffrances inouïes, Pour 
ma ' ma conscience- et ma 
fier Canadienne - sont plus 
à l'lUge. avec quelques obligations 
deli:l,Victoire qq'avec des chapeaux 
efdeS:robes dernier cri," _ 

Voilà qui est bien raisonner. 
Cette· .. jeune fille et des milliers 
comme elles savent qu'en achetant 
des obligations de la Victoire, elles 
travaillent doublement dans leur 
intérêt: elles aident à la protection 
de notre pays et elles -.s'assurent 
qUelqU.es économies qu'elles retron­
vero nt avec profit plus tard. Que 
éhaqUe. Canadienne fassa sa part. 
Ce n'est plus le temps d'hésiter et 
de remettre au lendemain • 
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